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Commune concernée : La-Balme-les-Grottes 

Le 4 avril 1911 huit sites naturels sont classés, les premiers de l’Isère. Sans aucune 

surprise, le site des Grottes de La Balme1 figure sur la liste : depuis plusieurs siècles, 

cette « Merveille du Dauphiné » est l’un des premiers sites souterrains organisé pour 

la visite en France. Creusée dans le calcaire sédimentaire du plateau de l’Isle- 

Crémieu, la grotte est façonnée par l’infiltration de l’eau depuis les périodes 

glaciaires de la fin de l’ère Tertiaire et du Quaternaire.  

Aux dimensions monumentales du porche d’entrée, 35 mètres de haut par 28 mètres 

de large, s’ajoute une chapelle érigée au XIIème siècle à l’entrée de la cavité, bâtie 

contre la paroi rocheuse, et dédiée à Notre‐Dame. On y accède par un escalier 

coudé qui traverse en largeur la moitié du porche d’entrée de la grotte. François 1er y 

vînt en pèlerinage le jeudi 8 mai 15162, attiré par la renommée du lieu et 

accompagné de sa mère Louise de Savoie. La légende locale attribue aussi au lieu 

1 Le pluriel s’est progressivement imposé pour la dénomination officielle depuis le début du XXème 
siècle. Plusieurs hypothèses existent : confusion avec le nouveau nom de la commune adopté en 1901, 
l’idée de parcourir plusieurs galeries assimilées à des « grottes », raisons commerciales, etc.  

2 Date du calendrier julien 

Grottes de La Balme 

Isère 



d’avoir abrité le célèbre contrebandier Louis Mandrin au XVIIIème siècle, qui y 

aurait - bien évidemment - caché un trésor. 

L’intérêt de la grotte, et la raison de son classement, réside dans la variété des 

formations géologiques qu’on y rencontre : marmites creusées dans le calcaire, 

étroits boyaux écartés par les eaux souterraines, stalagmites, stalactites et surtout 

son réseau de gours (cuvettes d’eau géologiques naturelles) alimentés par les crues 

ponctuelles de la rivière souterraine s’écoulant au fond de la grotte.  

À l’époque du classement, on parcourt encore la rivière et le lac souterrain en 

barque, mais ces visites n’ont plus lieu depuis le début des années 19503. 

Aujourd’hui, la visite permet toujours d’admirer la stalagmite du « Moine », la 

« Grande Fontaine » ou de se frayer un chemin dans le « labyrinthe de François 

Ier ». On y retrouve le portrait équestre du roi, réalisé par Théodore Levigne4 en 1882 

pour solder une dette auprès de l’aubergiste qui s’occupait des grottes à cette époque.  

En 1984, la galerie dite des « chauves-souris », ou galerie supérieure, est fermée au 

public pour des raisons de conservation et de protection des chiroptères vivant dans 

les Grottes de La Balme. Une vingtaine d’espèces différentes cohabitent au sein de 

la cavité, pour une population totale pouvant atteindre plus d’un millier d’individus à 

certaines périodes de l’année.  

Type d’intérêt 

Géologique et pittoresque 

Accès 

Les Grottes de La Balme sont ouvertes au public de février à novembre. Son accès 

est payant, la visite est possible en autonomie ou guidée et de nombreuses 

animations sont proposées au cours de l’année. 

Renseignements et calendrier d’ouverture au : https://www.grotteslabalme.com ou au 

04 74 96 95 00.

3 Plusieurs témoignages recueillis par les guides évoquent toutefois une possible poursuite de cette 
activité jusqu’au milieu des années 1960.  
4 Peintre académique français né en 1848 et mort en 1912, il étudie à l’École des Beaux-Arts de Lyon 
entre 1860 et 1862.  
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